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Concours de jugement

  SALON AGRICOLE, INDUSTRIEL, COMMERCIAL &CULTUREL

Un concours de beauté et tout ce
ALMA (A.M.)— Se présenter à un concours de beauté,

ça implique des années de préparation. C'est arriver, sans
défaut, de la tête aux pieds. C'est aussi avoir la prépara-
tion nécessaire pour savoir se présenter. Il en va de même
pour les concours de beauté impliquant les hommes, les

que ça implique!

 

NOUSINVITONS TOUTELA POPULATION
A VENIR NOUS RENCONTRER

A NOTRE KIOSQUE
TAICONVECTAIR

UN SYSTEME DE CHAUFFAGE ÉLECTRIQUE
PRATIQUE
EFFICACE
ÉCONOMIQUE
* Sécuritaire

e Pratique et beau coup
d'oeil

e Ça ne fait pas de bruit
Une chaleur douce qu'on
peut avoir dans toutes les

pièces

e Thermostat électronique

intégré qui assure une

chaleur constante

 

 DISTAULATION
LECTRIQUE

- Résidentielle
- Industrielle
- Commerciale

“Installation
de systeme
d'alarme

VENTE
, et

RÉPARATION

 

 

 

  
FOURNAISE Modèle
AU BOIS PSG 3000   
 

Votre spécialiste en chauffage

ENTREPRENEUR ÉLECTRICIEN

240, route 169, Delisle, 662-5663

 

 

Rémi Bouchard ME

am

PAGE 2, SALON AGRICOLE, MARDI 2 AOÛT 1988

 

 

 

femmes... et les animaux!
 

 

 

  
Les bêtes se présentent en compagnie de I'éleveur, devant
les juges.

Pour présenter une bête à un con-
cours de jugement dansle cadre d'un
Salon agricole, c'est à peu près le
tableau à lequel devra se plier l'agri-
culteur. Pour gagner un premier prix,

un agriculteur mettra une dizaine

d'années d'élevage pourfinalement en
arriver à une bête qui présentera les
attraits d'une grande championne.

Gagner un prix dans un concours
de jugement, c'est la récompense
d'une année de travail pourl’éleveur.
C'est avoir 'honneur de dire que tu as
gagnéet d'avoir en ta possession une
grande championne. «Et, ajoute le
président du Salon 88, M. Daniel
Côté, ça flatte l'orgueil de l'éleveur!»

DEUX MOIS

En plus d’avoir assuré l'élevage
d’une bête d'exposition, l'éleveur tra-
vaillera deux mois avant le concours
à la préparation plus technique de la
bête.

I! habituera sa bête à le suivre, fera
le dressageà la laisse ettravaillera, en
harmonie avec l’animal, à se présen-
ter ensemble. La deuxième étape vient
10 jours avant l'exposition. Léleveur
lavera la bête à tous les deux jours à

partir de ce moment, et effectuera au

cours de cette période,la tonte appro-
priée. Il faut de plus brosserle poil, tail-
ler les sabots «se poudrer quoi!»

PRIX

Les éleveurs se partageront cette
année, la somme approximative de

15 000 $. L'attribution d'un prix
monétaire encourage sûrement les

éleveurs maissi on calcule le coût de
préparation des bêtes,l’agriculteur ne
mettra pas grand profit dans ses
poches.

M. Daniel Côté cite son cas en
exemple. «Je présenterai huit vaches
en exposition. Ça veut dire qu'il faut
que je paie un homme à temps plein
pours'occuper des bêtessur les lieux,
ça veut aussi dire des centaines de dol-
lars en matériel comme la poudre,le
shampooing,le fixatif, le noir à chaus-
sure pour les sabots en plus del'ali-
mentation pour les quatre jours».

«Un gars ne fait pas cela pour de
l'argent mais par plaisir et par compé-
tition», conclut M. Côté.
 

 

saath
sMOINTRE A

  
du Salon agricole d'Alma.

 

Cc
OV
"
N
L
O
O
O
O

g
p
s

g
u

M
N

C
R

oN
PN
p
m

e
m

my
e
f

(
N
H

"3
P
R

PN
P
A
L
g
e

—
—

t
r
a

 



  on)
Maintenant reconnu au niveau provincial

C'est reparti pour une cinquièmeédition
Par Annie MALTAIS

La cinquième édition du Salon agricole, industriel, com-
mercial et culturel débutera ses activités le 4 août et
encore une fois, les organisateurs de ce Salon ont su offrir
une programmation qui saura plaire à toute la population
jeannoise.

C'est d’ailleurs grâce à cinq années
de dynamisme que le Salon agricole
d'Alma a reçu cette année, l'honneur
d'être reconnu provincialement. Cette
reconnaissance assure donc les orga-
nisateurs almatois d’une publicité qui
dépassera les frontières régionales.
Ainsi, le Salon 88 sera côté parmiles
autres salons semblables dans la pro-
vince. Également, le ministère de
l'agriculture en publiera la tenue dans
les journaux et dans le bulletin des
agriculteurs.

Le président de l'organisation, M.
Daniel Côté est très content d'avoir
reçu cette reconnaissance «Nousfai-
sions du bruit même sanscette recon-
naissance mais ainsi, nous sommes

sûrs que les dates sortiront de la
région. Ça peut également nous

apporter des projets d’immobilisation
commel'aménagement d’une bâtisse
ou encore l'organisation d’un site pour
la tenue desactivités du Salon», expli-
que M. Côté.

LE PRÉSIDENT

M. Daniel Côté assure la présidence
de l'organisation pour la deuxième
année consécutive en plus d'avoir par-
ticiper à l'organisation du Salon dès sa
première édition il y a cinq ans.

Âgé de 28 ans, Daniel Côté est agri-
cultueret il travaille sur la ferme fami-
liale située dans le rang 5 à
Saint-Bruno.Il est d'ailleurs consacrés
à sa carrière d'agriculteur à temps plein
depuis maintenant 10 ans.

BUDGET

La tenue d’un Salon de cette enver-
gure nécessite un budget qui frise les
60 000 $. Pour l'instant, on situe le
montant d'argent nécessaire pourl'édi-
tion 88 à 54 000 $ mais ce montant
pourrait grimper jusqu’à 60 000 $.

Cet argent provient en majeure par-
tie de la vente des kiosques,le prix des
visiteurs à l'entrée, l'inscription aux
activités de la programmation et la
vente de bière.

Également, le gouvernement pro-
vincial fournira 37% de l'argent qui
sera donné en prix. Comme à chaque
année on donne de 13 à 15 000 $ en
prix, cette participation gouvernemen-

tale pourrait s'élever autour de
6 000 $. Ces prix sont donnés aux
agriculteurs lors des concours de juge-
ment de leur animaux.

ORGANISATION
PHYSIQUE

L'exposition se tiendra au Creps
d’Alma. Ainsi, la petite et la grande
glace, les salles de créativités et des

ados ainsi qu’une partie du stationne-
ment extérieur seront ntilisées à cette
occasion.

La petite glace sera appellée «salle
des animaux» où plus de 200 têtes
d'animaux séjourneront durant les
quatre jours d'activités. On y a d'ail-
leurs amélioré le système de ventila-
tion, ce qui constituait un problème
majeur par les années passées.

La grande glace abritera 54 expo-
sants de domainesvariés et un aire de
jugement pour les concours d'’ani-
maux. À différentes occasions, l'aire
de jugement se transformera en aire
de spectacle pourfaire place au cirque
qui fera des démonstrations quotidien-
nes et aux diverses activités.

Unedessalles de créativités abritera
un casino et la deuxième se transfor-
mera en service de restauration. Une

partie du stationnement extérieur fera

place aux exposants de machinerie
agricole et une tente sera installée
pourl'exposition permanente de che-
vaux, une nouveauté de cette année.

 

à la population;

population;

Un Salon qui
remplit bien
ses objectifs

(A.M.)- Avec sa programmation 88, le salon agri-
cole, industriel, commercial et culturel, remplira sans
nul doute, ses objectifs qui sont, rappelons-le;

1- Présenter les différents aspects du milieu agricole

1- Faire connaître les produits régionaux, surtout
dans le domaine de l’agro-alimentaire;

3- Favoriser les échanges entre les exposants ®t la

4- Donner l'opportunité aux différents groupes cul-

SALON AGRICOLE, INDUSTRIEL COMMERCIAL & CULTUREL

@) SHUR-GAIN et NUTRITE
Deux noms qui sont associés à la

MEUNERIE MOBILE FORTIN
SHUR-GAIN: La réussite assurée avec lesDAS

PERFOCD)

| Late | PAU
NUTRITE: Les engrais Nutrite PREMIUM 3

étoiles sont de qualité supérieure
a toutesles autres sortes d'engrais T
chimique.  

NUTRITE

=
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MEUNERIE MOBILE FORTIN, SYNONYME DE:   

Service: 3 agronomes pour vous servir
Qualité: Utilisation de vos grains dans votre moulée
Profit: Moulée fabriquée à la ferme
Rentabilité: Elimination du transport des grains

NOUVEAU  

 

    

n
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MEUNERIE MOBILEFORTIN

  
 

Maintenant une unité mobile ultra moderne pour
vous donner une moulée a texture grossiére

«Deux tonnes a la fois»

Bienvenue a notre kiosque

Venez rencontrer nos représentants MM. Luc Beau-
mont et Sylvain Brassard, techniciens, qui sauront
bien vous conseiller et répondre a vos questions.

MEUNERIE MOBILE FORTIN
631, RANG OUEST,
SAINT-BRUNO

662-6281
662-5856  

turels de se faire connaitre. NUTRITE  
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Les producteurs laitiers face au libre-échange

«Ce sera toujours difficile pour les régions périphériques»
—Raynald CôtéPar Annie MALTAIS

ALMA- L'accord de libre-échange fait peur aux agricul-
teurs. l'Union des producteurs agricoles (UPA), c'est

connu, est à 100% contreunelibéralisation des échan-
ges avec notre voisin sud.À la veille de la tenue du Salon
agricole qui constitue, en fait, un hommage rendu aux pro-

ducteurs agricoles de la région, le journal Le Lac St-Jean

a rencontré M. Raynald Côté qui est président du syndi-

cat de base de l'ABAR et deuxième vice-président de la
fédération des producteurs de lait.

la base de l'agricul
ture dans une région
périphérique comme le
Saguenay Lac-Saint-
Jean est le lait. La région
compte quelque 900
producteurs de lait. Ces
petites entreprises sont

en santé. onest d'ailleurs
en pleine consolidation
de ces fermes. Les peti-

tes non-rentables met-
tent la clef sur le verrou
et les grosses trop dis-
pendieuses à soutenir
par la relève agricole
sont également appelées
à fermer leurs portes.
D'ici 10 ans, l'UPA pré-
voit que le nombre de
fermes laitières sera de
500; «Mais, comme l'ex-

plique M. Côté, nous
n'aurons pas perdu de
volume de lait, on aura
su se maintenir».

M. Côté ajoute que
les fermes laitières ont
commencé à être vrai-
ment rentables seule-
ment depuis 5 ans et
c'est grâce entre autres,
aux raffermissement des

 
 

 

 
 

DU SERVICE ET DE LA QUALITÉ
Venez voir nos différents

modèles d’armoires de cuisine

sur place

   

   
  

    
   
 

 
 

 

Spécialités:
ARMOIRE DE CUISINE - ESCALIER
MEUBLES - PRÉPARATION DE BOIS

résidentiel - commercial

 

 

 

 

 

 

Propriétaires

SERGE GAGNÉ BERTRAND GAGNÉ

EBENISTEREEQU.I
668-8243  
  770, av. des Pins Ouest, Alma (face à l’Alcan)  

prix et à l'amélioration
de la génétique. Maisle
libre-échange arrive et
risque de changer cette
situation fort propice
pour ces petites entre-

prises.

La production laitière
est présentement pro-
tégé par l'accord
Canado-Américain de
libre-échange mais sur
une période de dix ans
seulement. Seul trois
dérivés du lait n'entre
pas souscette protection

temporaire soient le
yogourt, la crème-glacée
et les sous-produits du
lait. La fédération des
producteurs de lait tente
en ce moment de con-
vaincre les politiciens de
ne pas faire exception
pour ces trois produits.

Pourles dix premières
années d'un accord de
libre-échange, on ne
prévoit pas de gros
changements; «les poli-
ticiens parlent toujours
d’une période de dix ans
pour nous laisser le
temps de s'adapter.
Donc, d'ici là, je ne crois
pas que la situation
changera vraiment. Mais

si au bout de ces dix
années, ils amènentles
exportations, nous per-
drions notre contingen-
tement qui constitue

pour nous, une garan-
tie».

«Si nous n'avons pas
toujours la volonté poli-
tique de protéger tous
les produits, nous serons
peut-être en mesure de
faire concurrence au
Québec mais dans les
régions périphériques, la
tâche sera beaucoup
plus ardue. D'après moi,
le centre du Québec sera
moins affecté que nous
qui sommesen région et
qui avons toujours le
problème du transport
qui fait augmenter nos
coûts de production»,
explique Raynald Côté.

M. Régis Tremblay,
président du CRJA, est
beaucoup plus radical
quand on parle de
«période d'adaptation
de dix ans». Pour lui,
c'est une période d'oubli;
«Si dans dix ans, les fer-
mes commencent à
tomber, c'est une belle
façon politique de faire
passer les choses. À ce

SALON AGRICOLE, INDUSTRIEL, COMMERCIAL& CULTUREL

moment, on attribuera
plus la faute à l'accord
de libre-échange. Ce
n'est pas une période

d'adaptation mais plutôt
une période d'oubli!»

M. Côté ajoute pour
sa part qu'il. leur faudra
tout simplement tenter
de s'adapter; «ll va falloir
s'organiser pour faire
face à cela et pource, on
se fie beaucoup sur la
technique. Mais une
chose est sûre, cet
accord améliorera peut-
être le sort des consom-
mateurs mais sûrement
pas le nôtre!».
La production

moyenne d’un produc-
teur laitier aux États-
Unis est de 450 vaches.
Au Québec, elle est de
40. Ce qui fait que la
production américaine
se fait à un coût moindre
et M. Côté affirme que
présentement, les pro-
ducteurs québécois ne
sont pas compétitifs;
«Aux États-Unis, l’agri-
culture se fait à niveau
industriel. Ici, c'est fami-
lial et c'est d’ailleurs ce
type de ferme que 'UPA
prône. On en veut pas

d'une production indus-
trielle et d'une agricul-
ture qui se fait avec de
l'argent».

«Pendant dix ans,
nous avons travaillé à
nos acquis. Notre
système est envié par-
tout dans le monde et
même que depuis 3 ans,
la CEE a adopté notre
système de contingente-
ment du lait après être
venu voir comment

nous fonctionnions.
Nous avons un système
brillant et nous risquons
de le perdre».

«Les Américains ont
un système de produc-
tion à des coûts réduits
pour les consomma-
teurs, au détriment
des agriculteurs. C'est la
base qui se meurt. Si on
accepte le libre-échange,
nousrisquons de devoir
accepter cela!», conclut
M. Côté, qui est aussitôt
suivi de M. Régis Trem-
blay, qui au nom de la
relève agricole, ne se
gêne pas pour affirmer:
«On ne veut pas d'une
agriculture industrielle
dans laquelle on ne
pourra plus se sortir!»

 

 
J.-B. Maltais Ltée
1315, av du Pont sud

PIÈCE ET SERVICE DE QUALITÉ
ÉQUIPEMENT AGRICOLE ET INDUSTRIEL

ALMA, QUÉBEC
Téléphone: 668-5254

ALBÉRIC MALTAIS
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Entrevue avec le ministre d'état à l'Agriculture

«Les producteurs de lait n'ont rien à craindre»

Par Annie MALTAIS

Les craintes des producteurs de lait du Québec face
au libre-échange ne sont pas fondées car tous les pro-

duits laitiers sont inscrits sur la liste des importations
contrôlées.

C'est ce qu’à déclaré le ministre
d'état à l'Agriculture, M. Pierre
Blais, en entrevue avec le journal
Le Lac St-Jean. «Le seul risque qui
était présent dansl'accord de libre-
échange se situait au niveau de la
crèmeglacée, du yogourt et de 15

autres produits qui ne figuraient pas
sur la liste des importations contrô-
lées. Mais comme ces produits
constituent quelque 9% de nos
échanges dans ce secteur avecles
États-Unis, nous les avonsfait ajou-
ter sur cette liste. Les Américains

n'étaient d'ailleurs pas très con-
tents», explique le ministre Blais.
Une fois inscrits sur la liste des

importations contrôlées, ces pro-
duits ne peuvent plus en être enle-
vés. Il n’y a donc pas de période
d'adaptation de dix ans dans ce
secteur. La situation demeurera
toujours la même.

Également, le ministre explique
que le système actuel de quotas
demeurera inchangé et queles pro-
ducteurs, selon leur volonté, pour-

ront continuer à le faire augmenter
«Laccord ne changera rien. Le

lait nature est protégé par une jun-
diction provinciale et rien n'en sera

changé. Il n’y aura pas une once de
lait de plus qui entrera», affirme M
Blais.

MAUVAISE
INFORMATION

Le ministre Blais déplore le fait
queles agriculteurs sont malinfor-
més quand on parle de libre

— Pierre Blais

échange: «ll y a beaucoup d'infor
mation erronée qui circule Ils ne
savent pas. J'ai répondu à beau-
coup de questions au cours de mes
tournées dansles milieux agricoles
d'un peu partout au Canada et
dans la région du Saguenay - Lac
Saint-Jean aussis

«lls ont tellement entendu l'UPA
dire que c'était mauvais et que
c'était dangeureux, qu'ils en sont
aujourd'hui convaincus», termine le
ministre Blais.

 

Le Saguenay -Lac-Saint-Jean

«Une région qui
se distinque
par le dynamisme
de sa relève»

— Pierre Blais
Par Annie MALTAIS

Le ministre Pierre Blais a effectué
une tournée régionale lors de la der-
nière campagneélectorale du 20 juin
dernier. Cette tournée l'a amenéà visi-
ter et à rencontrer un certain nombre
d’intervenants et d’agriculteurs de la
région: «Ce qui ma le plus impres-
sionné au Saguenay-Lac-Saint-Jean,
mentionne-t-il, a été de sentir com-
ment la reléve agricole était présente.
Les jeunes sont là, il ny a pas de
doute!»

«Souvent quand je rencontre des agriculteurs
d'un peu partout, ils ont souvent le même souci .
Ils ont 50 ans et ne voient personne qui soit prêt
à leur succéder. Ils n’ont pas d'enfants qui veuillent
prendre la relève de l’entreprise familiale. Mais
quand onarrive dans votre région, c'est impression-
nant. Les jeunes sont là, les pères vous présentent
leurfils qui travaille avec eux ou encore, qui étudie
présentement en agriculture. J'ai rarement rencon-
tré un père sans relève au Saguenay-Lac-Saint-
Jean», explique M. Blais.

Le ministre a également rencontré les représen-
tants du centre régional des jeunes agriculteurs
(CRJA). M. Blais s'est dit très impressionné par leur
dynamisme et extrêmementintéressé par leur pro-
jet de programme d'épargne-établissement.

«C’est un projet qui montre bien leur intérêt dans
le domaine. Le rapport est rendu à Ottawa. J'en ai
demandé une étude préliminaire. C'est sûr que ce
ne sera pas instantanné mais c'est une excellente
contribution de leur part». a mentionné le ministre
d'état.

 

ça vautlecoût!
Televiseur. tour classique ou a

micro-ondes. seche-linge. lave

vaisselle et bien d'autres les appa

reils electriques sont indissociables

le la qualite de la vie moderne

L'élctricté
Venez

vousen

convaincre
au stand

d'Hydro-Québec

Vous coutent ils vraiment cher a

utiliser ? Bien sur que non ! Venezle

decouvrir vous-meme dans notre 
stand intormatise, ou vous pourrez

calculer le cout de votre consom

- mation moyenne d electricite

a Alma
Les representants d Hydro Quebec

vous attendent avec plaisir et seront

tout a votre disposition pour vous tour

nir de plus amples renseignements

C'est un rendez vous, au stand

d'Hydro Quebec '

Pierre Blais qualifie de «rafraîchissement» sa visite
autour du Saguenay- Lac-Saint-Jean. Ces rencon-
tres en région lui ontfait réaliser que les problèmes
en région sont bien différents des préoccupations
régulières.

«Ce ne sont pas les mêmes problèmes et préoc
cupations qui ressortent quand on discute directe
mentavecles gens du milieu en région. que quand
on discute, assis avec les messieurs de l'UPA».

Te Le ministre a dit avoir pris conscience de beau
coup d'éléments nouveaux comme par exemple.le
fait de rencontrer des producteurs de brocoli et de Q

chou-fleur qui exporte déjà aux Etats-Unis. Ou
encore, la pomme de terre. les autres fruits et 1égu
mes etles bleuets qui affichent de si bonnes perfor-
mances: «Les gens ignorent qu'il y a autant de |

dynamisme en région». conclut M. Pierre Blais.

 

au Salon agricole. industriel. commercial et culturel

Du 4 au 7 août 1988

Au CREPS d'Alma

605, boul Saint-Luc ouest    
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Ces personnes qui font du Salc
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Message du président
Daniel Côtédu Salon: M.

Il y a quelques années, nous souhaitions
alors une initiative annuelle, pour nous
permettre, à nous les agriculteurs et expo-
sants du Lac-Saint-Jean, de faire connaî-
tre davantage nos produits, la qualité de
nos cheptels ainsi que les biens et servi-
ces que nous offrons à la population.
Cela fait maintenant cinq ans, qu’ici à

Alma, se tient à chaque année le Salon
agricole. Pour nous, la rencontre des mil-
liers de visiteurs qui fréquentent notre évé-
nement annuel est toujours l'occasion
d'une grande satisfaction. En effet, c'est
d'eux que dépendentà la fois le succès et
la prospérité de notre agriculture tout
autant que de notre industrie agro-
alimentaire. Après cinq années, nous
tenons donc à les remercier de cette
grande fidélité, voir complicité qu’ils mani-
festent à notre égard.

Par ailleurs, un tel événement ne saurait
non plus se tenir sans une organisation
appelant la contribution de nombreuses
personnes dont le BÉNÉVOLAT se doit
d'être fortement souligné.

Ici, je me dois tout d'abord de mention-
ner et remercier mes collaborateurs du
bureau de direction dont les contributions
respectives sont à la base de ce Salon.
En second lieu, qu'adviendrait-il de ce

Salon, sous les nombreuses heures de pré-
paration des participants et des exposants.
Nous leur devons aussi un gros merci.

Enfin, que dire des nombreuses et nom-

 

5° édition
Félicitations aux organisateurs

du Salon agricole, industriel,
commercial et culturel 88,

qui, après cinq années ;

d'efforts et de succès, |
ont acquis la reconnaissance
provinciale de leur Salon.

Salon 88:

 

breux bénévoles qui acceptent de consa-
crer beaucoup d'heures à divers titres, pour
permettre la réalisation et le succès de ce
Salon. Donc après cinq ans, et grâce à une
telle coopération du public et des divers
intervenants, on ne peut qu'être heureux de
constater que le Salon de l'agriculture a
atteint maintenant une vitesse de croisière
intéressante surtout avec la reconnais-
sance du gouvernement comme Expo de
comté. Les portes de l'avenir nous sont
grandes ouvertes.
Encore une fois MERCI à tous.

«TU ME SURPRENDS ENCORE!» | ere
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La mise sur pied d’un événement tel que le Salon agri-
cole, industriel, commercial et culturel d'Alma nécessite
un travail acharné de la part de nombreux intervenants.
C'est tout d’abord, le travail des personnes ressources qui
sont engagées par le Salon pendantles quelques mois pré-
cédant le Salon. C'est aussi toute l’implication et le
dévouement que mettent les organisateurs et les dizai-
nes de bénévoles et également, cette année, la participa-
tion appréciée comme président d'honneur du secrétaire
d’État et député de Lac-Saint-Jean aux Communes, M.
Lucien Bouchard.

Présentation des
organisateurs:
un dévouement
remarquable
Le Salon agricole, industriel, commercial et culturel est

organisé parla société d'Agriculture du comté Lac-Saint-
Jean-Est.

Afin de mieux identifier les futurs intervenants,
on vous présente les organisateurs du Salon 88; rangée
du haut; M. Nicol Fradette, vice-président; Roxanne Roy,
secrétaire-trésorière; M. Daniel Côté, président; M. André
Ménard, vice-président; Charles-Henri Bilodeau, direc-
teur; M. Sylvain Gagné, Nicolas Côté et Jean-Eudes Vil-
leneuve, tous trois directeurs.

Sont absents sur la photo,
les directeurs France Simard et Gilles Larouche.
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on un événement à succès
Les personnes

ressources du
Salon 88;
du dynamisme
à revendre!
Cinq personnes travaillent à temps plein à la prépa- ‘

ration des activités du Salon agricole, industriel, com-
mercial et culturel depuis déjà plusieurs semaines. Ils
ont assuré une permanence au bureau du Salon situé
au Creps et ont fignolé dans leurs plus petits détails,
toutes les activités qui se tiendront cette semaine.

Ces personnes ressources, sans qui le Salon ne serait
pas ce qu'il est sont: Roxanne Roy, directrice technique;
Audrey Trépanier, graphiste; Nancy Chevalier, secrétaire;
Lisette Baron, secrétaire-relationniste et Jean Boily,
technicien agricole. Félicitations a cette belle équipe! 
 

Présentation du

WW

Né en 1938 à
Saint-Coeur-de-
Marie, il a fait ses
études classiques à
Jonquière; il est
diplômé en Sciences
Sociales et Droit de
l'Université Laval de
Québec.

Bâtonnier du Sa-
guenay- Lac-Saint-
Jean; procureur et

Lucien Bouchard

 

chef de la Commis-
sion Cliche; négo-
ciateur en chef du
gouvernement du
Québec dansle sec-
teur public.
Membre de plu-

sieurs fondations,
conseil d’administra-
tion dont Donahue
et la S.G.F.

Il futst ambassadeur

-
|

L
o

 

du Canada en
France; président du
comité d'organisa-
tion et du suivi du

sommet franco-
phone de Québec.

Il est actuellement
secrétaire d'état du
Canada et député
de Lac-Saint-Jean à
la Chambre des
Communes.

Message de

l'honorable

Lucien Bouchard
|
!

| Le Salon agricole, industriel,
, commercial et culturel d’Alma
i aborde cette année sa cin-
quième édition, ce qui est bien

| la preuve du dynamisme de ses
organisateurs et de l'intérêt qu'y

| porte la population de la région.
|

II me fait plaisir d’avoir
: accepté d'en être, cette année,

le président d'honneur.

J'invite chaleureusementles
gens d’Alma et des environs a
visiter la centaine d'exposants
du Salon, qui ne manqueront
d’honorer son slogan: «Tu me
surprends encore».

i$ “erS |
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président d’honneur
 

ATTENTION
e Matériaux de construction

spécialisés
résidentiel/commercial

e Variétés de revêtement exté-
rieur, portes et fenêtres

CLALILES
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-Revétements vinyle et aluminium

-Portes d'acier résidentielles    

 

       

 

8TY mmercials

-Fenétres de tous genres

STR LLLT

-Puits de lamiére

-ARccessoires pour gouttieres

-Plieuses et outils pour aluminium

 

  

 

  

bee

     

SPÉCIALITEK,le nouveau réseau dedistribution de matériaux de construc
tion spécialisés, est en opération, et notre comptoir de service a déjà com

mencé à vous offrir une gamme variée de produits 
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Le CRJA

Toujours la formation en priorité
Par Annie MALTAIS

SAINT-BRUNO- Le Centre régio-
nal des jeunes agriculteurs a déjà
pris une position ferme concernant la
formation dans le domaine del’a
culture. Les jeunes doivent se donner
au moins une formation de niveau col-
légial pour assurer la bonne marche
d’une entreprise agricole en 1988.
Le CRJA a déjà posé de favoriserl'étude chez

des actes concrets afin les futurs agriculteurs ou

chez ceux déjà en place
et compte bien conti-
nuer en ce sens.

Le programme AEC
(Attestation d'études col-
légiales) est un bon
exemple desréalisations
du CRJAface à la for-
mation agricole. Ce pro-
gramme a débuté l'an-
née passée au Cégep
d'Almaet vise les jeunes
quitravaillent déjà sur la

ferme. Ainsi, le AEC
offre les cours qui sont
ordinairement offerts
dans un DEC régulier en
agriculture en laissant
toutefois de côté tousles
cours qui ne concernent
pas le domaine de l'agri-
culture.

Les jeunes ont des
cours du lundi au ven-
dredi de 9h 30 a
16 h 00, de façon inten-

sive d'octobre à mai. Le
programme complet
comporte trois années
mais l'étudiant obtient
une attestation d'étude
collégiale à la fin de cha-
que année.

Pour la première
année du programme,
on a eu 19 inscriptions
qui équivalaient au
temps plein. Le prési-
dent du CRJA, Régis

BBS LA CHAÎNE COOPÉRATIVE‘
pL” DU SAGUENAY INVITE

TOUTE LA POPULATION
A LEUR KIOSQUE AU
SALON AGRICOLE,
INDUSTRIEL, COMMERCIAL
ET CULTUREL D’ALMA

NOUS
FAISONS
LA VENTE
ET LA

REPARATION
DE

MACHINERIES
AGRICOLES

 

 

LA CHAINE
COOPERATIVE
DU SAGUENAY
800, rue Mélançon
Saint-Bruno
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Tremblay, se montre
satisfait de cette pre-
mière année: «Nous
souhaitons plus de
monde d'année en
année, c'est évident et
nous sommes optimistes
que le programme pren-
dra de l'ampleur dansles
années à venir. Pour
l'instant, les cours ne se
donnent qu'à Alma mais
si nous avons assez

d'inscriptions dans
l'Ouest du lac, nous
offrirons le programme à
Saint-Félicien égale-
ment», souligne M.
Tremblay.
Quand le CRJA pen-

se à la refonte gouverne-
mentale sur le finance-
ment agricole, il y inclut
des clauses concernant
la formation agricole.
Pour eux, on devrait
offrir un taux d’intérêt
privilégié pourles jeunes
de la relève qui pensent
à s'établir et qui ont en
poche, un diplôme

attestant une formation
adéquate dans le
domaine del'agriculture.
Régis Tremblay com-
mente: «Ce serait une
incitation pour les jeunes
à se donner au moins
une formation col-
légiale».

LE SALON
Le dimanche sera la

journée des jeunes au
Salon agricole 88. Les
jeunes auront donc des
concours d'expertise qui
leur seront destinés et qui
mettront leur connais-
sance face au bétail à
l'épreuve. Il y aura éga-
lement des concours de
jugement qui s'adresse-
ront exclusivement aux
jeunesetà leur aptitude
à présenter les bêtes
d'exposition devant un
jury. Un concours de
jugement d’animal fait
égalementpartie du pro-
gramme de cette jour-
née des jeunes.

Le CRJA: une
organisation jeune et

     Ÿ ; >

Régis Tremblay, pré-
sident du CRJA

 

Sylvain Martel, Des
Rivages

 

Michel Frigon, Bel-
les-Plaines

Jean Lavoie, Belle:
Rivière

, dynamique
Le cahier agricole du

Salon 88 tient à rendre
hommage à ces jeunes
de la relève agricole qui
ont à coeur la bonne
santé de l'agriculture
dans la région du Sa-
quenay-Lac-Saint-Jean.
Voici donc une présen-
tation de ces jeunes
agriculteurs, présidents
des sept cellules qui
divisent la région au
sein de l'association.

 

LS

Dominique Côté,
Labarre-Belle-Rivière

Raymond Ménard,
secteur Nord

Serge
Leboeuf,
Vallée de
Mistassini

Alain
Bouchard,
Saguenay
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Le CRJA envoie deux représentants
rencontrer leurs acolytes français

Par Annie MALTAIS

SAINT-BRUNO— Deux représentants du CRJA (Centre
régional des jeunes agriculteurs), M. Régis Tremblay, pré-
sident et Alain Bouchard, administrateur, s'envolerontle
11 octobre prochain vers la France afin d’y rencontrer les

 
 

représentants de la relève agricole française.

C'est après 20 années
“ d'existence que les
membres du CRJA ont
éprouvéle besoin d'aller
se ressourcer auprès
d’une association simi-
laire, le CNJA (Centre
national des jeunes
agriculteurs-France).

Lorsque le CRJA
avait été fondé en 1967,
c'est de cette association
française queles jeunes
fondateurs de la région
s'étaient inspirés. Au-
jourd’hui, ils retournent
là-bas pour voir où les
choses en sont rendues
pour eux etainsi, anayl-
ser l’évolution que le
CRJA a connue au
Saguenay-Lac-
Saint-Jean.

Selon Régis Tremblay,
l'exécutif régional a
besoin d'aller explorer

  

ee KM,

lr

ailleurs pour voir le fonc-
tionnementet l'évolution
d'une association sur
une longue période: «Le
CRJA est la plus vieille
association de ce genre
au Québec. On ne peut
donc pas se comparer
aux autres associations
provincialesd'ici, qui ont
été, pourla plupart, fon-
dées seulement au
début des années 80.

Nous nous devons donc
d'aller voir comment
ceux même qui nous
ont inspirés au départ,
ont évolué dans leur
structure», explique M.
Tremblay.

Le but principal de ces
deux envoyés du CRJA
est de trouver des chan-
gements possibles à
apporter à leur associa-
tion: «Nous avons tou-

jours besoin de
changements, explique
le président du CRJA,et
après vingt ans,c'est évi-
dent qu'une routine s'est
établie».

La relève agricole sent
aussi quelle doit agir
pour faire face au pro-
blème du nombre de
fermes qui s'en va tou-
jours en diminuant: «Le
nombre de fermes dimi-
nue, donc nous avons
‘de moins en moins de
membres. C'est pour
cela qu’il faut rechercher
autre chose. Epoque dif-
férente, besoins diffé-
rents!s, ajoute M.
Tremblay.

Régis Tremblay et
Alain Bouchard iront
donc, en plus d'explorer
les structures du CNJA,
vérifier comment les

SUR MACHINES NEUVES

12
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1e

5,9 % — 24 mois
7,9 % — 36 mois
8,9 % — 48 mois
9,9 % — 60 mois

programmesd'établisse-
ment, la priorité du
CRJA, fonctionne en
France et également,
comment on fait la pro-
motion des programmes
de formation agricole:
«On sait que là-bas, la
plupart des jeunes sui-
vent une formation adé-
quate en agriculture
avant de sétablir. Et
comme au CRJA, nous
prenons depuis toujours

ces programmes de for-
mation, nous analyse-
rons comment les
Français ont pu s’y pren-
dre pour en arriver aux
résultats qu'ils connais-
sent aujourd’hui», expli-
que M. Tremblay.

On axera également
la visite sur la coopéra-
tion qui existe entre les
coopératives et la relève.

On veut ainsi tenter
d'améliorer les relations
déjà existantes entre
l'UPA, les coopératives
régionales et la relève
(CRJA).

FINANCEMENT
BBB(=
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Le président du centre régional des jeunes agriculteurs,
M. Régis Tremblay.     
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JARDINERIE RONA PLACE SAINT-LUC
75, Saint-Luc, Ouest Tél.: 668-5203

5

  

Variété complète d'ARBRES FRUITIERS
Grand choix de PLANTS VIVACES
 

 

SERVICES OFFERTS
e Traitement de pelouse (engrais, herbicide, fongi-
cide, dechaume, piquer).

° Taille d'arbres, arbustes fruitiers, haies.

  
 

e Conception de plan paysagiste, réalisation si
désirée.

e Construction de rocaille.

e Conseils sur tous les produits nécessaires pour
votre jardin (analyse de sol).

e Vaporisation insecticides.

QUINCAILLERIE
e Peinture et décoration.

e Plomberie et électricité.

e Matériaux de construction.

 

  
 

e Articles ménagers et cadeaux.

e Quincaillerie et outillage.

eno
vaeur

 

73, boul. St-Luc
Place Saint-Luc

668-5203
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# Grains de semence @ Criblage des grains

# Engrais chimique # Graines d'oiseaux 20 kg     
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Initiative du CRJA

SALON AGRICOLE, INDUSTRIEL, COMMERCIAL & CULTUREL

Le programme d'épargne- établissement à Ottawa
Par Annie MALTAIS

ALMALe vice-président du CRJA (Cen-

tre régional des jeunes agriculteurs, M.
Sylvain Martel, s'est rendu en compagnie
d’une délégation provinciale du FRAQ (Fédé-
ration de la relève agricole du Québec) à

Ottawa,il y a deux semaines afin de remet-

tre aux dirigeants nationaux son projet de

programme d'épargne-établissement.

À cette occasion, les représentants provinciaux de la relève

agricole ont rencontré les membres de l'opposition autant

du côté NPD queLibéral de quiils ont, de l'avis de M. Mar-

tel, reçu un accueil très favorable. Pour ce qui est du minis-

tre de l’agriculture, M. Pierre Blais, il a été impossible de le

rencontrer mais le documentdevrait lui être acheminé par

ses attachés politiques qui ont rencontré la délégation qué-

bécoise.

2051, St-Alphonse
Saint-Bruno, Lac-Saint-Jean

Québec GOW 2L0
(418) 662-7157

Sylvain Thivierge
PDG.

Ce que les jeunes réclament au gouvernement dansce

rapport, c'est la création d'un programme d'épargne
établissement agricole qui serait en quelque sorte un régime

enregistré du type «épargne-retraite» ou «épargne-

logement». Le régime d'épargne-établissement agricole a
pour objet de favoriser l'épargne chez les jeunes qui dési-

rent s'établir en agriculture et ceci afin de leur permettre
d'amasser un capital de base pourfranchir plus aisément cette

étape.

Le projet comporte certainscritères précis qui vise essen

tellementà favoriser l'épargne chez les jeunes qui désirent s'éta-

blir et de leur permettre d’amasser un capital relativement
important avantl'établissement. Il rend possible la contribu-
tion des parents, conjoints ou agriculteurs-employeurs dans
le régime du jeune. De plus, cette forme de contribution faci-
literait l’accès à l'agriculture pour ceux et celles qui ne sont
pas des enfants de producteurs.

Le programme contient également un volet qui vise l'impli-

 

SALAISON VIC inch
: CHARCUTERIE EN GROS _

MTYvot

POUTppluEchosONSSUTarbresetarbustes

atroaSkJPAT

deli

cation du gouvernement fédéral auprès des jeunes qui séta
blissent en agriculture Ainsi, le FRAQ demande que le

gouvernementaccorde des subventions qui représenteraient
5U® des argents investis lors de l'achat de l'entreprise pour

un montant maximum de 17 500 $

INITIATIVE RÉGIONALE
Ce projet de programme d'établissement agricole part

d'uneinitiative régionale. En effet, c'est en 85 que la région
créait un comité conjoint formé de membres de l'UPA. du

CRJAetde la caisse d'établissement qui avait pour mandat
d'étudier un plan possible de programme d'établissement

Îls ont ainsi émis un rapport préliminaire qu'ils ontfait par-

venir au niveau provincial. Ce rapport a été pris en main

parla fédération provinciale et c'est la semaine dernière que

les résultats finaux de cestrois annéesdetravail se sontren-
dus sur les bureaux des dirigeants à Ottawa Le président
du CRJA, M. Régiss Tremblay, ajoute: «C'est en quelque
sorte 3 ans de travail qui a abouti un peu cette semaine».

Bienvenue à notre kiosque!
Venez déguster nos

cieux 0 roduits!

 

GRATaITÉOSTEE
 

e Matériel horticole

| e Service Bogazon
* Analyse de sol
e Estimation gratuite

e Service d'aménagement paysager

 

e Arbres

 e Rosiers
 

2:2
SERVICE D'ARROSAGE DE PELOUSE

BOGAZON
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Pépiniére

EN DEMONSTRATION

e Arbustes
e Conifères
e Fruitiers
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PEPINIERE DU LAC-ST-JEAN (1982) inc.
1855, boul. Auger Sud, Alma
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I8 h 00

18 h 00 a
20 h 00

19 h 00

19 h 00 à
21h 00

20 h 00

21h 00

5° édition
es”

JEUDI, LE 4 AOÛT 1988

Thème:

18 h 00

«On se dévoile a vous»

Parade d'ouverture avec le président
d'honneur. (Départ du centre-ville).

Animation sur la place avec Yves
Landry.

Casino: salle créative «a».

Cérémonie d'ouverture.

Inscription au concours de levée de
brouette. (S $)

Cirque: Spectacle acrobatique.

Concours de levée de brouette.
Classe compétition (plate-forme et brouette)
Classe participation (brouette seulement)
2 catégories 160 livres et plus
2 catégories 160 libres et moins

VENDREDI, LE 5 AOÛT 1988

Thème:

8h00

12 h 00

13 h 00

14 h 00

14 h 30

16 h 00

Is h 00

18 h 00 a
2h00

21 h 30

22 h 30

«L'agriculture, moteur de l’industrie»

Ouverture de la salle d'animaux.

Ouverture du Salon au public. Dîner-
conférence organisé par le Conseil éco-
nomique d'Alma.
Conférencier: Robert Marcoux.
(Direction et information technique sec-
teur Agro-Alimentaire).

Présentation et concours de beauté de
chats de différentes races (inscription
sur place).

Concours de jugement de moutons
inter-race.

Cirque: Spectacle acrobatique.

Concours de jugement d'animaux de
boucherie.

Concours de jugement de vaches de race
«Ayrshire».

Casino: salle créativité «a».

Cirque: Spectacle acrobatique.

Musique.

PAGE 12, SALON AGRICOLE, MARDI 2 AOÛT 1988

 

SAMEDI, LE 6 AOÛT 1988

Thème:

8h00
12 h 00

12 h 00 à
2h00

13 h 00

14 h 00 à
15 h 00

16 h 00

18 h 00

21h 30

22 h 30

«Collaboratrice et entrepreneure»

Ouverture de la salle d'animaux.

Ouverture du Salon au public.
Présentation et concours de beauté de

chiens de différentes races (Inscription

sur place).

Casino: salle créativité «a».

Animation avec clowns, ballons et
maquillage.

Parade de mode Automne-Hiver présen-
tée par Gestion Marie-Lou.

Cirque: Spectacle acrobatique.

Concours de jugement de vaches de race
«Holstein».

Cirque: Spectacle acrobatique.

Musique.

DIMANCHE, LE 7 AOÛT 1988

Thème:

8h00

9 h 00 à
10 h 00

10 h 30

12h00

12 h 00 à
2 h 00

13 h 00

13 h 00 à
14 h 00

13 h 00 à
15 h 00

15 h 00

16 h 00

20 h 00

QE
sera présent du 4 au 7 août,
pour tout savoir synthonisez-
le, jeudi à 10 h 00.

«Jeune: Défi et progrès»

Ouverture de la salle d'animaux.

Inscription et expertise des jeunes éle-
veurs.

Début des jugements.

Ouverture du Salon au public.

Casino: salle créativité «a».

Animation avec clowns, ballons et
maquillage.

Jugement de chevaux.

Démonstration de vélos de montagne
(Vélo-Cité).

Parade d’animaux.

Cirque: Spectacle acrobatique.

Tirage de l’AUTO.
Tirage de prix de présence.
Mot de fermeture.

 

    

 

   
   

   

   
  


